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Démonstration de tsan à Studen en 1985.

Le «tsan» du Val d'Aoste :

un cousin du hornuss

Une équipe compte 12 joueurs. La surface
de jeu doit avoir une longueur de 150 m
au moins. De la perche (correspondante à

la rampe de lancement), d'une longueur
de 4,5 à 5 m, d'un diamètre de 5 à 10 cm et
d'une hauteur de 1,5 à 2 m, jusqu'au début
du camp de jeu, il y a une distance de 32 m
et le camp, de forme trapézoïdale, a une
largeur de 30 m à son début.
Au moyen d'une baguette renforcée à

l'avant, une équipe projette le «tsan».

Intercepteur en attente.

boule noire ou blanche de bois dur de 38 à

40 mm de diamètre, dans le camp de jeu
où l'autre équipe tente de l'intercepter à

l'aide du «boket»: planche de 40 cm de
long, de 10 cm de large et de 3 cm d'épaisseur.

On peut également se servir de son corps
pour arrêter le «tsan». Le camp de jeu est,
comme chez nous, divisé en cases de
10 m, chacune permettant de marquer un
point. Celui qui réussit un ou plusieurs
numéros peut passer immédiatement à la

deuxième phase du jeu; à une distance de
20 m de la rampe, il renvoie la boule dans
un cercle de 15 m de diamètre situé autour
de la rampe. La boule doit rester en l'air
pendant 5 à 6 secondes. L'autre équipe
peut à nouveau défendre ce camp et la

distance du point de chute est mesurée à

partir du pied de la rampe. Il est accordé
un point par mètre. Le lanceur a 60
secondes au maximum pour chaque coup
et le renvoi doit s'effectuer en 20
secondes au plus!

Pose de la boule sur la perche.

On connaît en Italie du Nord, dans le Val
d'Aoste d'expression française, un jeu
fort semblable au hornuss. Il s'appelle le

«tsan». Un tronc d'arbre mince sert de

rampe de lancement et une petite balle
fait office de hornuss.
Pour défendre le camp, les joueurs n'ont
pas de palettes, mais ils lancent une
bûche préparée spécialement à cet effet.
Nous reproduisons, ci-après, une
description de ce jeu telle qu'elle a paru dans
le Journal suisse des joueurs de hornuss.
Les photos ont été prises lors d'une
démonstration de «tsan» faite à l'occasion
de la Fête fédérale de hornuss de 1985, à

Studen, par une équipe de St-Vincent (Val
d'Aoste). L'article en question ne donne
malheureusement aucune indication sur
l'histoire de ce jeu populaire. Il est simplement

mentionné qu'il se disputait par le

passé, en Suisse également, des jeux
analogues à deux phases. Intercepteurs en action.
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